
 

1 Maintenant et partout, 
depuis des millénaires

Les  structures  politiques,  économiques  et  religieuses,
représentent  l’autorité  qui  régit  les  sociétés  dans
lesquelles  les  individus  naissent,  grandissent,
vieillissent et meurent.

Toutes  les  nations  voient  jaillir  des  idéologies
promettant amour, bonheur et paix aux peuples qui les
adoptent.  Partout  l’idée  de  la  liberté  guide  les
réflexions, les choix, les décisions et les actes.

La pensée s’est installée au sommet de la pyramide de
l’évolution  et  partout  elle  s’efforce  depuis  des
millénaires à faire face aux conflits qui s’abattent sur
l’humanité.

Face  à  ces  conflits  elle  redouble  d’effort  pour
développer des systèmes, méthodes, formules, destinées
à  les  résorber  dans  le  temps  et  à  hisser  l’humanité
jusqu’au  bonheur  tant  convoité.  En  chaque  recoin
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d’elle-même  où  la  pensée  dépiste  un  problème,  elle
l’identifie,  le  reconnaît  grâce  à  la  mémoire  de  ses
expériences passées et s’empresse de l’analyser afin de
l’expliquer,  d’en  identifier  la  cause,  de  décider  de
l’action à effectuer pour le résoudre.
L’idéal  est  au  bout  du  chemin  ;  tout  n’est  qu’une
question de temps, d’effort et de moyen. Le temps est
cet espoir permanent qui anime le monde en incarnant
la possibilité du changement, de l’évolution.

Il est une autre réalité qui elle aussi a traversé le temps.
Cette réalité n’est-elle pas l’échec de nos civilisations ?

Les conflits, les guerres, les divisions, la violence, la
haine, la souffrance, la domination ne connaissent pas
de fin. L’atrocité, la barbarie, la soif de domination se
drapent dans le manteau du progrès idéologique mais
seul  le  manteau  change.  Enlever  les  apparats  de
l’évolution technologique et des biens matériels qu’y a
t-il  comme  changement  dans  le  comportement
humain ?

Rien si ce n’est l’idée du progrès ; nous sommes en tout
point semblables à nos ancêtres que l’histoire dépeint
comme  des  être  primitifs,  comme  pour  mieux  nous
rassurer et nous leurrer sur le chemin parcouru depuis :

Les pierres taillées et les missiles ; Le feu et le pétrole ;
La caverne et la lune et puis mars ; Le chef de la tribu
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et celui de la nation ; Le sel et l’argent ; La charrette et
la  fusée  ;  La  hutte  et  le  building ;  Les  jambes  et  la
voiture  ;  La  lueur  des  bougies  et  la  lumière  des
ampoules ; l’homme, le boeuf et le robot ; La parole,
l’image,  l’écriture,  la  radio,  la  photo,  la  télévision et
Internet ; L’odeur du corps et le parfum synthétique ;
Le lit de feuille et le tombeau.
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